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l y s t m p i o i s 

Jeune ouvrier 
1 I n n i l •P«cl»l coumnt. 

• SttMlofwi. M, Ronbulj. 

O n d e m a n d e 
«a bon contremaître de 

AVIS IffiS 
AU CORSET ÉLÉGANT 

Vandorpe-Lava 
6 1 et 83, Rue des Fabricants 

BVM18MLBAV»» 
«*» BICYCLETTE de rouU* ou 
fonwe , d'une solidité a te' 
Ipwuve, 

ACHETEZ-LA 

ibNaiM BRUKO-IHGELS 

l a Maison n'a pai 
• • d e r n i e r s entraînant ferrement 
a>un prix plus eJcvéou une solidité 
snoindre dans la machine. 

Nickelage et Émaillage 
a façon. 

PRIX MOD&AËS. 

Salon de Coiffure 

M e s [appelle 
15, M du Boû, 15 

ROUBAIX 

B pour soirées intimes et 

Prix spécial pour les Sociétés 
• dramatiques «t pensionnats. 

Maladies 
G U K R I S O N 

STÔD ERÂfiJJJÊAN 
(Santal et Gurjum) 

Gontre Echaufremcnts, Ecoule-
nte. Goutte militai! 

CONVAINCU 

[l/Hixir 46pnraiir flraiidjean 
Suérit h jamais 'a HyphlIU e 
Ions ses accidents secondaires e 
serti aires 

IMpdU : A Tourcoing, phanna 
.e, 2, rue de Lille. 
A. Rnubuii, phatti 

Coasnc [,ol>ert, Bemay. 

Wli i taréir 
Peignes à épeutir 

COUTEAU F " 

ssTsyssssjén, temples a mollettes 
laissant aucune trace d'aiguilles au 
tisautet à la lisière, nouveau sys 
UnK. Temple pour tourneur** de 

Tembles d'occasion. Echan-
t réparations. 

TÉLÉPHOSE 

UN MEDECIN 

maladies 

iropuis-i, syphilis. 
I pertes séi 
! d'urine, réiré-issement et 

maladies de vessie. 
Guerison a peu de frais, IÔ années 

de pratique. 

P H a r i n a o i e 
KM «e Plépiui Kt-Kedi, »ï 

L l l . l . K 
Le médecin et pharmacien par­

lent la langue flamande. 
Consultation par correspondan ce 

BON GENIE 
Ultl, i, Rue du Yicm-Marcfté-atu-Msaïaiis, i, HLM 

VENTE ACREDIT 
CONFECTIONS POUR HOMMES, FEMMES & ENFANTS 

VÊTEMENTS SUR MESURE 

usures. Lainages. Soieries. Toiles, Chapellerie, Retiennent 
lionneterie. Literie, Horlogerie, bijouterie, Poektrie 

s genres, Meubles de luxe, ele Arriéres de ménage, Mobiliers e 

PREMIERE COMMUNION 
E N V K t t N A V r 

C fr, Ff t ff. da marchandiiet I fr. par 

10- 100 
15 - 150 
20 - 200 

2 - 10 
3 - 15 
4 - 20 

Les FONCTIONNAIRES. Apent* des Postes * 
latribotion». Instituteurs. Usadarniss, Douaniers. 

Chemins de fer, etc., tout diM|M;UMéN <iu pt-euiief* i 

Des conditions spéciales leur seront accordées 

S'adresser h ROUBAIX, rue du Collège. 188. 

a TOUUC01NG, rue de Gand, Si. 

P n 

OCKS; ï % 

//</ -s 0& • > modrûme Jbrcye 
IffnailtstiejntuA, 

CydtS de Marques 
fri* très rêduitg 

Réfii ration s . 
Tr*n.efemutîoit9. 

Uïuen'tncouttrica 

PHOTOGRAPHIE 

KLKAN 
74, RUE PELLART. U 

R o n b o i x 
POUTRMTS d«-i>. 5 fr.] 

b a t Portrait» au diarlwn 
ES OIO meilleur maicM que partout 

asUTnrr 
La Maison article et vend d'occa-

ion les appareils de photographie. 
Photographie pour abonnement 

TAPIS VIENNOIS 

Vente C0 gros : A. HOFFMAN e 

LE GAZ à la PORTEE de TOUS 
La Compagnie du Gaz de Roubaix met A la disposition du 

public, comme cela se fait a Lille, des compteurs a pa r fement 
p i -é ta lab le pour la vente du gaz au détail. Ces compteurs per­
mettent d'obtenir, à chaque instant, du gaa an moyen d'une 
pièce de f«» <*»-iif. (Voir les circulaires). Dans ce pris:, pour 
lequel on obtient l . t î i l i t r e » de gaz, eat comprise la location 
du branchement, du compteur, do la tuyauterie et des appareils, 
moy/c 
butu 

pr ix le placement des compteurs et de la distri-
t dd gaz se fera donc sans fraie. 

AUX DEUX NEGRES 
64 bis, Grande-Rue, ROUBAIX 

fit S 
Dépit des Manufactures Belges de Bruxelles, Courtrai et Bincbe 

DiUl'llKH KHINÇAim, WM et A1UISES 
64bis, Grande-Rue, Rouba ix 

AUX DEUX NÈGRES 

Chaussure. KtpoHUines * I » C J t f | \ / C 1 | C ' Bottine» i 
n I « M r # S i W w S i I I C i chey.cltq. ton. der/ 11.60 de t. T«II; depuis 4.95 

I 
5, RUE PIERRE-MOTTE, 5, en face des Halles 

FABRIQUE DE CHAUSSURES 
seule dans son genre à R O U B A I X 

Spécialité « l t fr. .10 et M fr. 

travail, rtrpuu 4 fr. 9 5 . 

BoUùw*éJasl..eheT. claq., veru. 12.50 14.90 
Bottinese)aM.,lacéc«d«q veau 7,% 9,»B 
Bottines gous, vean élastiques 12,50 13,60 
Bottines fscéas, m., claq. veau t*,50 14,90 
Articles pourgarcond du raie, dopais 6.00 0 

i, boni., chèvre, claq. pareille 8,96 
enre, extra solide. . ™. . . 6,60 
i, hooton*, méiris. eiacr. \*rn. 6.96 
:. chev. glace, décolleté . . . 4,96 
icbeI.,CharIealX.Ninoa,gtace 0,00 

1 H I I I IU1S1DIS i FRANCS 

Spécialité de Chaussures de luxe el de soirée, haute i mile. — Genre spécial pour pieds difforme*. 

MAISON BODCAU VEREECKE 

MAi&orsr 

GlNIONSMORELLE 
GINIOÎTS-VANDAME Sucr 

S , R u e N e u v e , 9 , R o u b a i x 
Ouverture d'un rayon d© Charcuterie, Comestible.*. 

Prtmeum, Volailtoa 4: Gihiers. — Diuers pour noces 
et banquets. — CUISINE POUR LA VILLE. 

MAUX D'ESTOMAC 
A-iffraura - Conttipation ~ Migraines 

Mauvaises Digestions. 

POUDRE SALINE RAFRAICHISSANTE 
du Dr BURGGRAEVE A 

CORDONNERIE MODELE 
ROUBAIX 21, — Rue de la Gare, 21 - ROUBAIX 

— MAISON DE CONFIANCE — -
La Maison ne vend que des articles Tout Cuir et de Qualité Garantie 

La Vente est strictement AU COMPTANT afin de pouvoir se contenter d'un PETIT BÉNÉFICE 
P R I X F I X E S I N V A R I A B L E S , M A R Q U É S EM C H I F F R B S f 'OlVNIM 

CHAUSSURES DE LUXE ET DE FATIGUE 
P O U R HOMMES, DAMES F I L L E T T E S & ENFANTS 

& d e » p r i x d é f i a n t t o u t e c o u e u r r e n c e & Q l ' A I J T H l i « A I , H 
Séries 

recommandées 13.50 —16.50 — 19.50 

r 
invc^i^iavcEi^iE! IDE 

BUREAUX : 
ROUBAIX, tt, Rue te Fabricants, <tô - - J M U M i i e Verte, 55 

TYPOGRAPHIE- LITHOGRAPHIE - GRAVURE 
Spécialité d'Affiches en tous Genres 

4 

BAISER DE MORT 
GEORGES MALDAGUE 

cwur gonflé: du pauvre homme, remonta celte — Vous me mettez à la porte quand je siens 
tendresse qu'il en croyait bannie. 1 pour embrasser les petits. 

Un enfant est toujours un enfant, el la rhair i — Oui... comme je rats t'y flanquer, si lu 
se révolte et souffre k sentir souffrir sa chair. n'es venue que pour repartir... Itéponds est-ce 

Ses filles, voila le grand souci de l'ouvrier. pour repartir que tu es venue ? 
Tout comme le bourgeois, il les veut honnêtes, ' • * • w r ™ le* s tact , le pli qui rapprocha ses 

et s'il parait accepter trop facilement leur dé- sourcils donnanl a sa physionomie passive^une 
ihéance, c'est que, sachant combien est dure la : «pression dVnergie. 

Le pire VadrilJc ébn •>. de travail sans relâche pour laquelle elles 
:ont faites, il est forcement at> -ssible à l'oubli. 

Le père Vadrille, in. plus c.i plus apilové re-
ulent son assiette, regardait fixement Zoé, les 
iras croises sur le bord de la lable. 

Les petits, poussés par Pauline dans l'autre 

i alnee, ei 
e bout de la table. 

Zoé s'assit lentement, tirant son assiette 
. un peu éloignée de U table, cl \ 4^Là2' 

lilles se trouvèrent seuls. 
Zoé, rassasiée, sans bouger de place, s'était 

- I ueteuniee, ton profil pur se dessinant dans 
Vt buste penché, les veut Laisses, en • | 'o b t < l lrité envahi-sa-le, un profil asseï régulier , ™ ' ^ 

Un flot de sang empourpra si 

pAle, calme. 

rc la table d'un 

face décompo-

vant pour rester droite, 
non, jamais 1 qu'il me tue 

— Jamais I Allons don 
le feras, ce mélier-ia... 
il n'est bon qu'a ça . . . 

— Ou'il me lue, je vous dis, aWil 
— Vois lu que c'est ce qu'il veut 

I 

fois; oh! ça . . . 

Je te dis que 
ton souteneur, 

Les doigts du père Vadrille M desserrèrent, i] 
tomba sur un siège. 

Et l'attendrissement le reprit. 
— Oui, lu nous aimais, toujours ; tu avals pour redevenir 

bon cceur, autrefois... Qu'est-ce oui aurait ja- c'est tout, •""*"• 
mais cru que tu tournerais si mat ? . . . Faut-il 

ça finira mal . . . Il y a quelque chose qui u 
avertit... Ecoute-moi une fois.., une boi 
fuis !... Hesle, reste avec nous, pour loujoi 

Puis il redev 
— Ainsi, fit-il, lu n'i , 

qu'il te fait mener, le gueux ?... Il y a six mois, 
tu étais sans gite, aujourd'hui te voila sans pain. 

— Ce n'est pas n faute, il ne trouve pas d'ou­
vrage. 

Parce qu'il ne veut pas en trouver ; il est 

lut de nouveau, appuyée 
traita contractés. 

Le vieux s'avança, menaçant comme lors­
qu'il l'avait aperçue, dans l'embrasure de la 

Et Lilinc se jeta encore entre eux, sup­
pliant : 

Papa 1 papa I 

les plus heureuse ici ? Ta place y « 
oubliera tout ce qu'il y a à oublier... Voyons, 
écoule-moi.-. reste, reste avec nous. 

Elle se tordit, les mains, se mit h sangloter. 
— Je ne pourrais pas... je le sens bien... Que 

je le rencontre au coin d'une ruc.qu'il me parle 
et)e le suivrai... Ah t malheur l malheur I 

resta allcrré, ttupidi 

rfcuatn* eat , . I V -
m enfanr», faisaient honneur a 
•m'oa n< * mettait » pas tout Las jours, le père 
• n i a i t s'arrêter les morceaux dans son gosier. 

• Ses yeux, petits sous las sourcils broussail­
leux, ats bot» yeux de brave homme, furtive-
smat .allaient scelle qu'il avsHchaaaée.et detemps 
è autre aussi, quelque eboeede brillant qu'on se 
« m H point dans l'obscamté canitneaKant a ea-
WUr la rbasabre isMuasarsVte, « t lanse, rou-
* lesrtre Les pars de ses jettes maigres, tombait 

-1 l*i poils rudes de sa moustache, 
issass | tM de six asnits il ne l'avait vue ta 

s le corps 

, «a«« fats, aile était v 

» M'«ss> e^vawt as pilasK*. 

délicat, U tète 
cheveux blonds. 

Ses doigts enlacés sur 
temps en temps des frémi 
restait immobile, le dos appuyé à la chaise, 
dans un assoupissement. 

Liline syant allumé la lampe de enivre une 
lampe à essence minérale, le seul éclairage en 
honneur dans le logement du cinquième, à la 
taille un tablier plus grand qu'elle, commençait 
h ankftr les assiettes. 

Le easnaaksionaaif* frappa tout I coup au 
milieu delà table, un coup avec le poing, qui les doigts 
fit reculer U fillette, tandis «ne sa saur, après A son tour, il se mit debout, crispa une 

Issrtasnent. sur le dossier de sa chaise. 

sent de taille a élever une famille 
ne détourne pas une fille, on l'épouse. Sais lu 
ce qu'il fera de toi, ton gredinf-.. une rou-
leuse.. • Il ne le nourrira point, c'est toi qui le 
nourriras : 

Elle se leva, regarda la porte comme pour 
partir, mais retomba sur sa chaises en portant 
les mains ft son visage. 

— C'est déjà fait petri-élre, reprit h 
d'une voix etr 
c'est fait! 

des larmes filtraient antre 

réponds, je parie que 

Les yeui «s Ko*. 4es yeut bleus on peu va-] les jambes flageolantes. les jeux toujours bra-
eues, rtneontrerent « m 4e son père, redevenus ( qués sur " 

z5maBg&ztesï&£ 

— Jurel reprit-il jurel ou, vols-tu, Je 1 
fin de toi I 

SI il la secouait furieusement la cognant 

Pauline, dans le coin où elle s'était réfugiée, 
les cendres de la 1 pleurait aussi fort que sa sœur-
ial 1 Celle-ci parlait dans ses sanglots. 

— Je le vois bien, que je t>uis une malheu­
reuse, je le sens bien qu'il n'a ni cœur ni cou­
rage.., Mais que voulei-vous, je l'aime 1.. Quand 
même il serait deux fois pire, quand même il 
me rendrait la vie deux fais plus dure, je l'ai­
merais... Cane se commande pas... 

— Quand mémo il serait un voleur, lit le père 
avec un rire sourd ; quand même il serait ua 

— Jurel arlicula-t- * une troisième reprise. 
— Non. 
— Tu aimes mieux accoster les passants que 

e tirer l'aiguille f 
— Je chercherai de l'ouvrage, j én trouve-

ai . lui aussi. 
t contentera, 

t homme. 

isertvsa 

Elle eut un soubresaut d'horreur, 

éclat subit, en s s l e - r - Ç a n'est ps», ça I Js VWM aûste leus... 

i la peine, quand après s'être 
fait nourrir par elle jusqu'à ce qu'elle n'en 
puisse plus, et s'en aille mourir h l'hôpital, on 

Kend une fille honnête pour ta jeter dans la 
ue, en faire un gsgne-pain on a des chances 

d'arriver jusqu'à la Nouvelle, ai on ne s'arrête 
! pas a ta Roquette. 

I
Kt, se relevant avec sa violence de loul-4-

Uwure 
- Qwasvi je le d» s^e ça itrJTa mal, c'est que 

reste t 
"De l'exaltation, il passait en effet à la prière, 

des larmes roulant encore dans ses yeux. 
Elle le considérait avec une sorte d'égare­

ment. 
Et portant brusquement ses deux mains a SQJI 

i l 
— Tu le s 
— Malgré moi I 
— U ouvrit la porte toute grsnde. pale a faim 

peur: 
— Va-t'en de suite, «lors I 
Le geste était tel, le pars Vadrille apparais­

sait hutc ses épaules redressées, sa tète haute, 
si froidement terrible, qu'elle marcha vers cette 
porte béante, tandis que Pauline se réfugiait 
encore dans ua coin sombre. 

Sur le seuil, elle •'arrêta, se retourna, s'ac­
crocha d'une main au chambranle. 

Le bras du vieux resta étendu. 
— Si tu pars, c'est pour toujours t... Que ta 

aies froid, que tu aies faim, ne rentre point Ici, 
n'y rentre point, je te jette au bas de l'esca­
lier... je fats un malheur t 

KIe>*«Va^ria»<rttsWsjnnJs>stwis, ssi art*. 


